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P ED R O RU I Z LE D E VO IR

F R A N Ç OI S  D E S J A R D IN S

A u moment où  l’Au torité des marchés fin a n c i e r s
(AMF) avait convoqué la press e en août pour

braquer les p rojecteurs sur la f irme de placement
N o r b o u rg  et son président Vincent Lacroix, le tro u
par lequ el était mystérieusemen t passé l’argent des
investiss eurs  se mesurait à 71 millions. Or, si ce
cons tat d e la s it uatio n s’arrêtait au  31 décembre
2004, un portrait pro v i s o i re présenté hier tient comp-
te des sept premiers mois de 2005. Rés ultat: le tro u
est plutôt de 130 millions, et la société est si défic i t a i-
re qu’on en recommande carrément la liquidation.

« F o rce est de constater que le tableau est sombre », a
lancé le président-directeur général de l’AMF, Jean
St -Gelais, en présen tant hier le
r a p p o r t  p ro v i s o i re d’ E rn s t &
Young, qui administre quatre so-
ciétés de la co ns tellation  No r-
b o u rg depuis les perquisitions po-
l i c i è res des 25 et 26 août. Le rap-
p o r t a aussi été remis au ministre
des Finances, Michel Audet. « D e s
m illiers d’investisseurs vivent et vi -
v ront des situations difficiles. Pour
l ’ A M F, il est primordial de mettre
tout en  œuvre pour faire en sort e
que les meilleurs intérêts des in ves -
tisseurs soien t protégés, et ce, le
plus rapidement possible», a ajouté
M. St- Gelais  en  p récis ant  le
n o m b re de victimes à 9200.

Un  bref rappel. L’ a f f a i re port e
sur les 29 fonds Norbourg et Évo-
lution, lesquels auraient ser vi, se-
lon l’AMF, à faire du « d é t o u rn e m e n t
de fonds» parallèlement à une opération de « f a b r i c a t i o n
et falsific a t i o n » de documents. Malgré la lourdeur des
allégations, aucune des deux enquêtes en cours — ni
la sienne ni l’enquête criminelle de la GRC et de la SQ
— n’a débouché sur des chefs d’accusation. « S ’ a g i t - i l
de fraude?» a demandé un journaliste. Silence. «On a de
sérieux doutes à l’effet qu’il s’agit de fraude, de documents
f r a u d u l e u x », a dit M. St-Gelais en avançant pru d e m-
ment dans un vocabulaire lourd de conséquences.

Le rapport d’Ernst & Young fait part de ce qui suit.
N o r b o u rg affirmait, au 31 juillet, que les fonds conte-
naien t des élémen ts d’actif  sous gestion d e 205 mil-
lions. Ces éléments d’actif, en temps  normal, sont le
résultat de deux phénomènes: le dépôt d’un montant
par un investisseur et l’évolution, positive ou négative,
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Un tro u
de 130
m i l l i o n s

Norbourg 
fait face à la
l i q u i d a t i o n

Les plus grands tueurs en voie d’être vaincus, page A 10

JOËL SAGET AFP

Après avoir vainc u le  cancer, Lance  Arm s t ron g a re m p o r té  sept fois  le Tou r de F rance.

C A R O L I NE  M O N T P E T IT
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O
n l’imagine traqué par des tueurs mas-
qués à la solde d’un djihad exalté. Pour-
tant, Salman Rushdie, qui vit aujourd ’ h u i
à New York avec sa nouvelle conjointe,
a ffirme men er une vie «normale». Im-

passible et souriant derr i è re ses lunettes de métal, il
répond calmement aux questions qu’on lui pose. Et la
f atwa par laquelle l’ayatollah Hassan Sanei of frait 2,8
millions de dollars  pour sa peau en 1999 n’a d’aucune
façon altéré sa verve littéraire. Shalimar le clown, son
d e rnier roman, qui porte sur le drame du Cachemire
et qui sera disponible en français ici le 1e r n o v e m b re ,
en est la preuve. À la fois divertissant et profond, drô-

le et troublant, l’œuvre témoigne de l’immense talent
de l’auteur et de son absolue liberté de pensée. 

Le Cach emire, c’est le paradis perdu, celui de l’en-
fance et de la beauté, mais aussi celui de la paix entre
les hindous et les musulmans. Il faut en eff et avoir vu
ses lacs de cristal, ses rivières, ses champs de fle u r s
et de s afran, l’ombre rassurante de l’Himalaya, tout
cela enserré dans la poigne implacable de l’armée in-
dienne et à la merci du terrorisme islamiste, pour sai-
sir  à la f ois la beauté et la laideur du monde. 

«J’ai beaucoup voyagé dans le monde et je ne me sou -
viens pas d’avoir vu  d’endroit plus beau», dit Rushdie
qui, enf ant, se rendait tous les ans au Cachemire, pa-

trie d’origine de ses g rands-parents . Aujourd ’h ui, la
beauté géographique demeure, mais le bonheur de
ses habitants, lui, a disparu. 

Shalimar le clown, c ’est l’histoire cachemirienne
d’un jeune homme musu lman, innocent et bon, qui
se marie à une superbe danseuse h indoue, avant que
celle-ci n’accepte de le trahir  pou r su ivre un riche
amb ass adeu r am éricain  qu i lui pr omet  m ers et
mondes en échange d e faveu rs sexuelles. C’est ce
drame qui fait que le jeune homme joint les militants
du djihad et ne jure plus, pour le restant de ses jours,
que par le meur t re des gens qui l’ont blessé. 

Plus que l’emprise id éo logiqu e de l’Islam, c’est

Une solidarité
payante !

La contribution du Fonds 
de solidarité FTQ a permis 

de créer ou de maintenir 
106 000 emplois au Québec

À lire en page C 1

Le cancer, de moins 
en moins mort e l

« Le cancer veut dire: problème
de santé, bataille et espoir »

L’AMF
entamera  

un «recours
au profit des

investisseurs»
dans le but 

de recouvrer
le p lus d’arg e n t

possible.
« Nous

assumerons
les frais

juridiques. »

A u j o u rd’ hui ,  plusi eurs  fo rmes d e
can cer  peu ven t  être guéries p ar les
traitemen ts actuels, o u  du mo ins ces

d e rn iers  autorisen t une su rvie app ré-
ci able e t u ne b o nn e qu alit é  de vi e.
Selon les experts, au cours des deux
p rochaines  décenn ies,  la grand e ma-

jo rit é des cancers d evra ien t perd re
leur s tatut d e malad ie incu rable.

P A UL I N E  G R A V E L

ars 2004. Sam Hamad, alors
m i n i s t re des Ressou rces natu-
relles du Québec, reçoit un véri-
table coup de massue. Il n’ arr i v e

pas à cro i re ce que lui annonce son médecin:
il est atteint du cancer, une tr icholeucémie qui
a gonflé sa rate et ses ganglions abdominaux. 

Pendant que le spécialiste s’absente pour
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